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LA CLOTURE 

DU CONGRÈS 

DU PARTI SOCIALISTE 

L'élimination de MM. Monnet , Blumel 
et Moch a fait l'objet de plusieurs inter­
ventions. F ina lement , l'accord s'est la i t 
sur les bases suivantes : 

Les trois derniers de la l iste de cha­
que tendance deviendront premiers sup­
pléants e t céderont leur place à MM. 
Monnet . B lumel et Moch. 

1..1 clôture du Congrès a été ensui te 
prononcée. 

S*m 

ARTERIOSCLEROSE. H Y P E R T E N S I O N 
R H U M A T I S M E S . ' A S T H M t OBÉSITÉ 

I « mm l a troubl» a* la oKuUoan du mr*. 
• -contra-indication, radia à 
m goût m odeur), peanida une 
cunurvu exceptionnel!*. 

| T O U T E S P H A R M A C I E S . 12 ET 20 F H 
NOTKK CKATVm . H 

I UflORATOlRf- EX AU . SUUSHES (ï. i 

La résolution de politique ténérale L e ^ mmamj^t TOUf]raJt 
Au cours de sa séance de clôture, que . . . . f . . . . . • • 
e v d a i t M. Roger S A L E N G R O . :e c o n - r é a l i s e r l e f r o n t u n i q u e i n t e r n a t i o n a l 

- r e s du Parti Social iste a adopte une j L c P a r t l commuri i5te a adressé la let-
.< solution sur la politique générale dans , t r e S U j V ante au Congrès du P a r u Socia-
Uquelle. après avoir maruleste sa sati^- j l i s t c . 
i . iction du résultat obtenu aux élection* € N o u s v o u s a v o n s adressé une lettre 
législatives, le parti déclare qu il n aban- q u l n a p a s e l é a n o l r e connaissance , 
c o n n e r a rien de sa doctruie et ne se i u e à l a l n D U n e de votre Congrès. 

ra pas détourner de ses taches. « E n t r e autres questions, nous vous 
s a c h a n t ou il va et ce qu il veut, il ne | proposons dans cette lettre un rtouvel 
. '.résume, ru ne méconnaî t l ' importance | e f f o r t c o m m u n e n vue d'obtenir la rêa-
de l'étape parcourue. hsat ion du Front unique internat ional . 

« D a n s ses congres précédents, i l avait -Nous crovons utile, avant que votre 
d. fini les condit ions qu'il jugeait necea- c o n g r è s rie se sépare, de lui communi ­

âmes à son entrée dans un gouverne- q u e r q u , l n entret ien a eu lieu ce mat in 
: >ent. Ce» condit ions étant réalisées. U | p n t r e J e s camarades Cach in et Thorez. 
.,«prouve e t ratifie la décis ion du Con- \ d u n e part, et les c i toyens de Brouckère 

seu nat ional d u 10 mai. aux termes de i e t Adler d'autre part 
:,.quélle le paru accepte le mandat reçu ; „ Malheureusement , nous s o m m e s ln-

a souveraineté populaire, le remplira i f o r m e s q u e l 'attitude de 1I.O.S. e s t res-
ina faiblesse : en appelle — pour cett*. t ^ inchangée . Nous croyons que ce refus 

r ivre ou se jouent les intérêts du pays . I persistant de l'action c o m m u n e interna-
^ droits du travail , l es libertés c e m o - | . tonale porte le plus grave préjudice à 
, i : q u e s et la paix du monde — aux t . , c a u s e de la c lasse ouvrière et ne peut 

.crames de bonne volonté ayant au ! q u e réjouir les ennemis de la liberté et 
• ceur le cuite de la liberté e t de la Re-1 de la paix. 
; :bl:que. , » s û r s de traduire le s e n t i m e n t com 

i ha Parti Social i s te exprime le regret | m u n d e s ouvriers sociaUstes et commu-
d le-le P a r u Communis te , d'accord avec ! ruâtes de notre pavs . c o m m e de repon-

Pour i'unite d'action et la recherche I dre au désu- des travail leurs de tous les 
unité organique, d'accord avec lui , p a y s , n o u 9 v o u s d e m a n d o n s i n s t a m m e n t . 

. ,r le programme qui doit figurer dans i c n e r s camarades , d'intervenir fortement 

. i déclarat ion d'un gouvernement vou.u i a i p r è s de l'I.O.S. poiu- que l'exemple 
par la majorité d u corps électoral, a . l . heureux du front unique e n France et 
. - : devoir reculer devant la conclus ion l e n Espaene soit suivi sur le p lan inter­
logique de ces accords et reiuser sa piaee i national . 
i .ans le ministère charge d appliquci | » Recevez, chers camarades , notre 
i • programme conçu e t rédige e n com- i aahit fraternel et- communis te . 

» Pour le bureau politique du Parti 
» ri e s t d'ailleurs heureux de pouvoir i c o m m u n i s t e irançais . le secrétaire ge-

compter sur le « sout i en sans éclipse a n&n] : M. Thorez ». 
^ te .e Parti Communis te lui a promit. 

t Il enregistre avec sat isfact ion ia de-
U J . o n du Parti Radical , acceptant Vo!-
.".e de collaboration que sur le m a n d a i 
du Consei l nat ional lui avait adressé le 
b ireau d u parti. 

» I l se félicite de la réponse d e ia 
C O.T. agréant le principe d une colla­
boration effective a l 'œuvre d u gouver­

naient de demain et e n l i xant les mo-
. ,al i tes d a n s 1 indépendance d u mouvt -
:: c m s y n d i c a t 

» Le parti renouvelle sa conf iance a 
M. Léon Blum. Il a parfai tement con-

• ence d e s réalités e t n'attend pas 
. ses dé légués au pouvoir la réalisation 
de sa doctrine et de son programme. Le 

.ccès du Front populaire ne lui appar-
t ent pas en propre. Mouvement d e s mas-

; démocratiques ouvrières et paysan-
: es, le Front populaire a déterminé une 
( t e n t e des partis qui n'ont pas voulu 
; lisser s'installer e n France le fasc isme 
< qui ont scellé leur accord sur un en-

tnble de mesures polit iques, f inancie-
v s, économiques, sociales et internatio-

alês. a la réalisation desquelles il est 
, rèt à consacrer le plein de ses forces 
„YOC une loysuté qui résistera à toutes 
.-. - épreuves. 

» Les h o m m e s qui l e représenteront 
dans la législature nouvelle et d a n s le 
cabinet dirigé par l'un des s iens seront 
i .dè les a u mandat que leur a conf ié le 
r^ffrane universel : briser le fascisme. 
G. fendre le* libertés publiques, lutter 
contre les ouzarchies bancaires et 
li Sus tne l l es . résorber le c h ô m a g e redon-
• cr de 1 activité à l'économie, rétablir 
d a n s les, hautes sphères des administra-

ions l 'espnt républicain, démocratiser 
; armée, réduire le t emps de service, pla-
cer la France au premier rang d e s n a -

.ons qui veulent résolument la paix. 
» Pour atteindre ces objectifs , le Parti 

soc ia l i s t e accepte de conduire au combat 
o i s les groupes républicains et les 

: i rees ouvrières et populaires du pays. 
I. donne mandat à la C A P . b> s'enten­
dre avec Léon Blum pour la dés ignat ion 
?•-% dé légués du parti au gouvernement . 

» Avec la m ê m e franchise et la m ê m e | Le Comité des pet i t s art i sans e n c h c -
nettaté . le Congres nat ional déclare que mage de la région du Nord, dont le s iège 
.'.i s i tuat ion nouvel le créée par le parti, sociai e s t à Lille, 164, rue Gustave-Delo-
•iar les événement s ne saurait modifier ry adresse ses biens s incères remercie-

-s concept ions générales , ru lui faire j m e n t s à toutes les personnes qui o n t 
abandonner aucun de ses principes, au- \ bien voulu souscrire aux t ickets de soli-
c ; n de ses m o y e n s d'action ». darité du comité , e t les informe que le 

La résolution resoud ensuite la ques- ' t iraee de la tombola gratuite a été effec-
•on de la propagande e t es t ime dési- ' tue le samedi 30 m a i e n la présence de 

rable le m a i n t i e n de l'unité d'action. Elle i MM. Janssens , président. Debaene. se-
<*:ivisage pour ce la l a création d u n co- ! cretaire et Leleu. trésorier. Le t irage a 
m:té d'entente permanent . donné lieu à l 'attribution des 25 lots sui-

Elle conclut par un appel à une dis- : vants : 
c .pl ine stricte , respectée de tous, des I i e r lot, N- 8.933, un poste de T S F . ; 
ministres aux membres des organismes i 2e. 5.202. u n e cuisinière émail ; 3e. 7.088. 
centraux, des élus aux simples mil i tants . u n e paire de draps ; 4e. 7.166. une paire 

. . . » * r » n l*»e d^aps : 5e. 5 608. s ix essuie-mains : 
L a c o m p o s i t i o n d e U t . A . r . J 6e. 7 613. six essuie-mains ; 7e, 7 654. s ix 

L e renouvel lement de la C.A.P. a • essuie-mains ; 8e. 8.842. u n bon de 25 fr.: 
donné lieu a des incidents . 9 ( ' 4.847, un bon de 25 fr.: 10e, 1.805. un 

Sont n o m m e s délégués titulaires : bon de 25 f r ; l i e . 7 099. un bon d e 25 fr.; 
MM Léon Blum. BRACKE.. Château. . 12e. 3 974. un service à bière ; 13e, 9.629. 
Dormoy Farinet . Paul Faure. Grand- , un service a bière i 14e. 2.984, un sac de 
vallet Grumbach, Lagorgette . LEBAS. charbon : 15e. 9 091. un sac c"e charbon: 
Ixiuls Lévy Jean Longuet . Mailly. Ri- 16e. 5 339. ur)e caisse bière Coq Hardi : 

' "ière SALENGRO. Severac. EVRARD. 17e. 7 029. une caisse bière Maës : 18e. 
Escoùroux. F a n e r . Paz. Case. Gaillard, > 8.298. une caisse bière Macs : 19n. g 888. 
T h é o Bret in. Naeee len . Zyromski. Gra i une chemise soie pour f e m m e : 20e, 
nahi Descourtieux. Collas. Delépine. ! 10.836. une chemise sole pour îei i ime ; 
"Iirard Marceau Pivet , Modiano et Per- i 21e l 849. une chemise de nui t : 22e. 
- igault 2 f123- u n e Paire de vases verre : 23e. 

Sont dés ignés éga l ement les dé légués i 6 576. un étui à cigarettes : 24e. 3 696. 
du parti à l ' internationale ouvrière so-1 un rôti de 20 f r ; 25e. 3 807, un bon de 
c ial ls te : BRACKE, Léon B lum et Lon- [ 15 francs. 
guet, dé lègues t itulaires : Grumbach, | Les lots pourront être retirés au s iège 
Vincent-Auriol et Zyromskl. du comité Jusqu'au 30 août 1938. 

A PARIS. 2 — Viande». — Boeufs : 
Quartier de derrière. 7.25 i devant, 1 80 : 
Aloyau. 12.76 ; Cuisses. 7.50 : Train en­
tier. 8.50. — Veaux : Ire qualité, 8.90 : 
2o. 8.45 ; 3e. 7 45 ; Pan Cuisseau, 11.60. 
— Moutona : Ire qualité. 11 ; 2e, 8.86 ; 
.Se. 7.30 : Gigots, 15 : Carrés Parés : Epau­
le. 9. — Porcs : Ire. 9 ; 2a. 7.45 ; Filets, 
i l 50 : Jambons. 9.60 : Lard, 5. — Beur­
res : Laiteries Normandie, 11.85 : Cha­
rente Poitou Touralue. 12.10 : Malaxé* 
Bretagne. 10.25. — Œuf» : Picardie et Nor­
mandie, 340 : Bretagne. 300 ; Touralne 
Centre. 345 : Outre-Mer. 290. — Froma­
ges i Brie moyen, 110 ; Camembert Nor­
mandie, 160 : Divers. 125 ; Qournay. 70 : 
Noufchatel, 40 : Pont-L'Evêque. 186 : Port 
Salut. 625 ; Gruyère et Comte. 866. — 
Volailles : Canards Rouennais et Nan­
tais. 10.40 : Fermes. 8 : Lapins morts. 
8 75 ; Dindonneaux. 19 : Oies, 7.75 : Pou­
lets Nantais. 17.25 : de Bresse, 19.50 ; 
Poules de Bretagne, 13.26. — Poissons : 
Barbues. 11 i Bars. 17.50 ; Homards vi­
vants, 17 ; Langoustes vivantes, 18 : Ma­
quereaux français gros. 2.25 : petits, 3 : 
Raies,* 1.75 . Sardines salées Bretagne. 
17.50 ; Fraîches, 30 : Soles, 12.25 ; Mou­
les Islgny. 0.80. 

A PARIS. 2. — Clôtura. — Blés ferme 
clLsp., cote officielle. 92: courant. 93-03.26: 
proch., 97 payé ; août, 99.60 payé : 3 
d'août, 102.50 payé : 3 de sept., 104 25-
104 50 ; 3 d'oct., 1O5.60 payé ; 3 de nov., 
106 25 A. — Farines. Mais. Seigles. Orges : 
Iiicotés. — Avoines : Soutenue disp., cote 
officielle. 79 . courant, 81.25 payé : pro­
chain. 70.75-7950 payé : août, 72 payé : 
3 d'août, incoté ; 3 de sept., 69-69.25 : 3 
d'oct., 70 vend. ; 3 de nov., 70.75 achet. 

S u e r » . —. Tendance lourde, courant, 
1B7.50-168 payé ; proch.. 168 50-169 : août, 
169.50-170 payé ; sept., 170.50-171 : 3 d'oct. 
173.50-174 : 3 de nov., 174.50 payé : cote 
officielle. 168. 

MARCHÉ DES CAFÉS 
I LE HAVRE. 2. — CIStur*. — Tendance 
; soutenue. Ventes : 750 socs ; Juin. 118 : 
I juillet, 121.25 . août. 122.50 : septembre. 
I 126.50 : octobre. 126.75 : novembre, 130 : 
i décembre. 131.75 ; janvier. 133.75 : mars. 
i 136 ; avril. 137 : mai, 138.25. 

UN CONGRÈS DES SOCIÉTÉS 
POUR LA S.D.N. 

Londres. 2 — 26 pays, dont la S é a n c e 
son t représentés a u Congrès d e l a Fédé­
ration nat ionale d e s Soc ié tés pour la 
3 .D.N. qui se l i en t ac tue l l ement à G l a s -
cow. 

Les dé légués o n t pris conna i s sance 
d'un rapport de l 'Union bri tannique 
pour la Société des Nat ions sur la pro­
cédure à suivre pour réformer e n m ê m e 
t emps que développer l 'organisme de 
Genève . Les dé légués auront à se pro­
noncer sur u n e resolut ion en c e sens . 

U n e autre résolution leur a é g a l e m e n t 
été soumise , aux termes de laquelle 

l 'Union Britannique de la S.D.N. e sUme 
que la S.D N. doit maintenir et inten­
sifier les sanct ions Jusqu'à ce que l'Italie 
soit disposée à accepter les condi t ions 
de paix qu'aura approuvées le Conseil 
de la- Ligue. 

LA TOMBOLA DU COMITÉ 
DES PETITS ARTISANS 

EN CHOMAGE 
DE LA RÉGION DU NORD 

M A R C H É S D E L A R É G I O N | 
A Bruay-en-Artois, 2. — Beurre, 5.50 la j 

livre : œufs. 8 fr. le quarteron : pom- | 
mes de terre. 1.75 le k. ; poules. 14 & 22 fr. | 
p. 28 à 42 fr. ia c. : poulets, 11 à 22 fr. | 
p. ; 28 à 42 fr. la c. 

A Saint-Pol-aur.Tarnoisa, ï . — Beurre. 
5.25 à 5.50 la livre : œuf*, 7.50 à 7.75 le 
quarteron ; poules. 24 à 28 fr. la c. : 
poulets de l'année. 18 à 32 fr. la c. : pou­
lets d'un an. 25 à 34 fr. la c. ; canards, 
22 à 26 fr. la c : canetons. 12 à 18 fr. la 
c. ; pintades, 28 à 32 fr. la c. ; barbarie. 
32 a 34 fr. la c. ; pigeons. 7.50 la c. ; oies. 
18 à 30 fr p. ; dindes, 25 à 35 fr. p. : 
lapins, 6 a 20 fr. p. 

Marché aux bsstiaux. — Les porcelets 
valaient de 90 à 120 fr. : les coureurs de 
120 a 220 fr.. — Bonnes vaches • 1 800 a 
2.000 fr. : ordinaires. 1.200 a 1.600 fr. ; 
génisses prêtes. 1.350 & 1.800 fr. Transac­
tions nombreuses. 

A FRtVENT, ï . — Beurre, 4 80 à 6.60 la 
livre : œufs . 6.50 a 7.50 ; pommes de 
terre, 70 fr. les 100 kilos : nouvelles. 2 fr. 
le k. : poules. 24 à 30 fr. la c. ; poulets . 
16 à 38 fr. la c. ; pigeons, 7 fr. la c. : la 
pins. 8 à 20 fr. ; blé. 88 fr. ; avoine, 68 fr.: 
seigle, 70 fr. : escourgeon, 70 fr. ; mais , 
95 fr. l es 100 kilos. 

A Cysoing, t . — Beurre. 13 fr. le k. : 
12 et 12.50 précédemment : œufs , 0.35 au 
l ieu de 0.30 mard ldernler. 

A Bourbour», î . — Marché de la Cos-
sttta da Chicorée. — Courtral : Il n'y 
eut pas de marché le lundi de Pentecôte. 
Les cours restent les mêmes en Belgique. 

Bourbourg. 2 : Marché bien t enu en 
disponible, les cours sont un peu plus 
fermes avec hausse de deux points, on a 
coté le prix de 7 fr. sur wagon départ ré­
gion. Des achats assez importants au­
raient été effectués la semaine dernière. 
En campagne, s i tua t ion assez confuse, 
cours théorique de 70 fr. sur les mois de 
fabrication sans aucune transaction. 

De part e t d'autre, on attend l'évolu­
tion d u plan de contingentement . 

Marché aux denrées : Le beurre, de 
6.50 à 7 fr. la livre. Marché peu animé. 
Les œufs k 8 60 et 9 fr. le quarteron : 
œufs de canes, 9.50 le quarteron. 

Volailles : Poules, de 28 k 32 fr. l a e. : 
poulets moyens et gros, de 30 à 45 fr. 
la c. ; canards. 28 a 30 fr. 1 ac. : oies. 45 
k 50 fr. la c. : pigeons. 9 et 10 fr. la c ; 
pintades, 35 fr. la c. ; lapins petits pour 
élevage, 5 et 6 fr. p. ; moyens e t gros. 
11 é 20 fr. p. 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 

O l LILLE. DU 2 JUIN 1SM 
Avaina blanche et ou Jaune. 47 kilos. ! 

poids naturel Lille ou parité. Les 100 kUoa , 
nets comptant sans «acompte. 

Première et dernière cotes. — Juin. 77 | 
N. ; Juillet. 77 N. ; 3 d'août, 7 3 * ) N. ; 
I de septembre. 74 N. 

Clûture. — Juin, 77 : Juillet. 77 ; août. 
76 : 3 d'août. 73.60 : 3 de septembre, 74 : I 
3 d'octobre, 74. 

Blé 76 kilo* poids naturel. Lille ou pa-
rlté. Les 100 kilos ne t s comptant sans es- i 
compte. 

Première et dernière cotes. — Juin. 94 
M. ; Juillet, 97 N. ; 3 de septembre, 100 I 
N. : 3 de septembre. 101.60 N. 

Clôture. — Juin, 94 : Juillet, 97 : août, l 
98 : 3 d'août. 100 ; 3 de septembre, 101.50; 
3 d'octobre, 102. 

Mais Jaune Plata. magasin Dunkerque. i 
acqutlté . Les 100 kilos bruts logés, comp- | 
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes e t clôture. — j 
Incotées. 

Mais jaune et ou roux Indochlrîe. ma- j 
gastn Dunkerque. acquitté . Lea 100 kilos | 
bruts logés comptant sans escompte. 

Première e t dernière cotes. — 6 de Juil­
let. 73 N. 

Clô ture — Juin. 83 : Juillet. 81 ; Juil­
let-août, 79 ; 6 de Juillet. 73 ; 4 derniers. 

n 
Mais Jaune Maroc, magasin Dunkerque. I 

acquitté. Les 100 kilos bruts logés, comp- i 
tant sans escompte. 

Première, delfeière cotes e t clôture. — i 
Incotées. 

Oraa Algérie-Tunisie, magasin Dunker- ! 
que. Les 100 kilos nets , comptant sans 
escompte. 

Clôture. — Juin. 61.50 ; Juillet, 51.50 ; 
août-septembre, 60.60 : 4 derniers. 61 N. 

Clôture. — Juin. 61.60 : Juillet. 61.50 : 
août-septembre. 60.60 : 4 derniers, 61. 

Nitratt d* Souda, 9 5 " . magasin Dun­
kerque. Les 100 kilos bruts logés comp­
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes e t clôture. — i 
Incotées. 

Huila do Lin départ usine ou magasin. ! 
Les 100 kilos nets , fûts prêtés, comptant 
sans escompte, sans taxe k la production. I 

Première cote. — Juin. 205 F. ; Juillet, 
50750 A.. 212.50 V. ; Juillet-août. 216.25 
V. ; 4 derniers. 217.50 A.. 220 V. ; 4 de 
novembre. 225 V. 

Clôture. — Juin, 205 : Juillet. 210 : 
Julnet-joùt. 213.75 . 4 derniers, 218.75 : 
4 de novembre, 220. 

Tourteaux do Lin départ usine ou ma­
gasin. En vrac, comptant sans escompte. 

Première cote. — Juin. 58.50 A.. 59 V.: 
Juillet. Incoté : Juillet-août, 61 50 A.. 62.50 
V. ; 4 derniers, 66 A.. 67 V. ; 4 de novem­
bre. 66.50 A. 

Clôture. — Juin, 89.25 : Juillet. 61.50 : 
Juillet-août. 62 ; 4 derniers. 66 ; 4 de no­
vembre, 66.50. 

xE*C*l r ! 4 
OIGNONS-DURILLONS 
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B O U R S E D ' A F F R È T E M E N T 
D E B E T H U N E 

Ouverte tous les Jours de 9 k 12 h. et de 
14 k 17 heures, d imanches e t Jours ferlés 
exceptés. 

Beuvry-Calals Bassins. 280 t.. 11.25. — 
Bruey-Calals quais divers, 160 k 10. — 
Bruay-Dunkerque Bassins, 280 t., 11. — 
Bruay-Pont de Lynck. 30 t.. 13. — Eleu-
Dunkerque Bassins. 280 t.. 12. — Gayant-
St-Florentln, 286 t.. 35. — Harnes-Saint-
Quenttn. 280 t.. 10.50. — Maries-La Made­
leine, 280 t.. 6.28. — Marles-Masnléres. 2Ï1 
t.. 9. — Maries-Noyelles-Uouauii. i.»o t.. 
5. — Marles-St-Leu d'Essedent. 280 t.. 
18.25. — Bt-Omer-Msrcq-eu-B&rœul, 262 
t. 600. 12. 

Cours enregistrée hors Bourse 
Beuvry-Briénon. 280 t.. 37.60. 

Bourse Publique du 28 Mal, de 14 k 17 h. 
Beuvry-Arques, -280 t.. 6.75. — Beuvry-

Celals Bassins. 280 t.. 11.25. — Beuvry-
Cormeilles-en-Parlsls, 280 t., 21.50. — Beu-
vry-Paris environs, 280 t., 25. — Bruay-
Calals quais divers. 280 t.. 10. — Bruay-
Coulogne. 280 t.. 10. — Bruay-Marsellle-
lez-Aubigny et Plagny. 280 t., 42. — Bruay-
Pont d'Ardre*. 115 t., 13. — Brusy-Ribé-
court. 280 t.. 14.50. — Bruay-Verberte. i 
280 t.. 16.78. — Denain-Ville Evrard. 280 ! 
t . 26.66. — Harnes-Auby. 280 t.. 3.76. — | 
Harnea-Roubalx quai d'Anvers. 280 t . 
7 23. — Marles-Bourbourg, 150 t.. 12. — 
Marles-Bucy-le-Long. 380 t., 19.50. — Mar- | 
les-Ham. 274 t.. 13.15. — Marles-Nanterre. | 
280 t.. 22.30. — Marles-St-Amand-le»- | 

Eaux. 275 t.. 7.50. * - Marles-Spycker, 80 I 
t., 14. — Poht-à-Vendin-Ch«renton. 290 I 
t . 25.50. — Pont-a-Vendin-Paris port Lou- j 
vlers, 290 t.. 24.60. — Violalnes-Coulognc. i 
280 t.. 10.26. 

Cours enregistré* hors Bourse 
Beuvry-Calals Bassins, 280 t.. 11.25. — 

Bruay-Calals quais divers, 160 t., 10 50. — 
Marles-Coudekerque-Branche et Dunker­
que. 280 t.. 10. — Maries-La Baaséé, 60 t., 
10. — Vlolalnes-Complêgne. 285 t., 16.35. 
Bourse publique du 30 Mal. de 1* k 17 h. 

Beuvry-Parl» environs, 280 t., 25. — 
Blache-Dunkcrque Bassins. 250 t., 13.75. 
— Blache-Parls ou environs. 280 t.. 23.75. 
— Bruay-Calais 2e Darse. 270 t., 10.25. — 
Bruay-Elbeuf. 280 t.. 26.50. — Bruay-Paris 
La Villette. 280 t.. 24.50. — Eleu-Roubalx. 
260 t.. 7.90. — Eleu-Verdun. 275 t.. 30.50. 
— Flers-Harnes, 280 t.. 4.25. — Marles-
Calals quais divers. 284 t.. 10. — Pont-
à-Vendin-Doual-Marchlennes. 170 t.. 8. — 
Violalnes-Pont d'Ardres, 280 t.. 9.75. — 
Vlolaines-Vlllers-en-PrayeTes, 280 t., 17. 

Cours enregietrée hors Bourse 
Beuvry-Briénon. 280 t., 37.50. 

Bourse Publique du 2 Juin, de 18 k 11 h. 
Beuvry-Arra», 200 t.. 11.75. — Beuvrv-

Dunkerque. 276 .t., 10.25 ou Roeendaël. 
10.45. — Eleu-Dunkerque Bassins, 280 t., 
12. 

Soulagement en une Minute 
P o u r v o u s d é b a r r a s s e r d e v o e cor» d ' u n e m a n i è r e r a d i c a l e 
e t i n o f f e n s i v e , s e r v e z - v o u » de» Z ino -pad» d u D r . S c h o l l . 
L a d o u l e u r c e s s e à l ' I n s t a n t m ê m e o u v o u s a p p l i q u e » 
u n Zino-pad s u r u n c o r , o i g n o n , d u r i l l o n , œ i l - d e - p e r d r h t . 
A i n s i p r o t é g é de l a p r e s s i o n d e l a c h a u s s u r e — c a u s a ont 
m a i _ le c o r o u la c a l l o s i t é d i s p a r a i t i n f a i l l i b l e m e n t . C'est 
l a m é t h o d e s c i e n t i f i q u e l a p l u s s u r e a u m o n d e . L e s Z i n e - p a d s 
• ' a p p l i q u e n t a u s s i s u r toute» le» par t i e» d u p ied b le s sée» 
par l a c h a u s s u r e , p o u r é v i t e r m e u r t r i s s u r e » e t a m p o u l e » . 
T a i l l e s p é c i a l e pour c o r s , o i g n o n s , d u r i l l o n s , ce i l -de-perdrix . 

L* boite I J I U M I 6 . 5 0 . La K boha (pour cor* aoulemant 3 .Z5) 
— Ea vante 1 Pharmacioa, Orthopédiste». H a r b o r i f » — 

Zino-pad s du 

GROS LOTS 

BOURSE DE LILLE DU 2 JUIN 1936 
VALEUR* C. préc. C. du 1 I VALEURS 

CHARBONKASES 
AlW 

— Part 
Anlche 
Amui 
Bétliuns 
, — 10».. 
Blaniy 
Uruay 

— 10»,. 
Carrln '. 
Clarence 
Com. Fourcta. 
Courrléres... 
Crespln 
nonra-et 
Escarpelle.... 
t'rankenboll. 
Gouy-Sarvlns 
Lens 
Liévln 

— C. M ac 
Lls-ny-iez-Atr 

— Part 
Maries 70»... 
Nord rt'Alals. 
O'tricourt 
Ttilvencelles. 
Vlcotgoe 

«25 .. 
320 . . 

•1000 . . 
•81 . . 

3855 . . 
387 . . 
506 . . 

1350 . 
135 . . 

1140 
250 . . 
198 . . 
186 . . 

* > .. 612 . 
1685 . . 

23 . 
1» . . 

274 . . 
125 „ 

3720 
83 
37 

399 SO 
146 . 
829 

98 50 
398. . 

IM: 
«12 

1641 . 
23 . 

270 : 

s^7 ; 

MÉTALLURGIE 
Bl.-Mlsseron. 
Ac. 1-ontfwy.. 
Ac Nord 
Sam. et Mae. 
Etabl. Arbel. 
( t a n t Fr 
At. C. N FT. 
B. St-Vaast.. 

Constr. Mec. 
DelauFrou*r 
Den. Aniln.. 
Escaut capl. 
Flies-LUle... 
Mar. et nom 
Nord et Est.. 
Mat. Fr.-Bel. 
Jeumoot 

— P a n 
LOUT. *t Bec. 
Peugeot 
Ryo-Catteau. 
St-Am. (F.4.. 
Sen. Mau b . . . 

C. prée. C. du J 

M: 
1Î45 ' 

VALEURS |C. préc. C. du J. 

VALEURS DIVERSES 

21 75 

PETROLES 
Fr.-Polon 
OraDownlka. 

Part 
Llll*-Bonni*r 

prlor. 
Pecnelbronn. 
Haf. Pét. Nd. 
S U T * Plana. 

— P»r 

ioo : 

INDUSTRIES T E X T I L E S 

187 . . | 

Etabl. Agache 
St-Quem 

Czeniochoyi.. 
Pli. Filt» Fr. 
mdustr. Text 

— Joule» 
Le Blan 
Lyon solo ar. 
Sains Frères. 
Tibergnien... 

220 

2i5 

Crêd.Nd.ei.cp| 
Sofinest | 

d. Mines 
Elec. L.-R.-T. 
Art. F. et L. 
Uehuuolse 
El. et G. Nd 
El. Nd-t>uest 

El. N. F. 
'in-Coup. 

BIUy-Mod. A. 
BlUy-Hoo. P. 
Cl ni Boulonn. 
0. C. H. d. N 
C. Franc, (n. 
Mat. c. Lou. 
Poliet Chaus 
Tull. BeauT.. 
Engr. Auby.. 
01. Verr. sp. 
Kalt Ste-Th.. 
KuMmann... 
SaUit-Gobain. 
U. Llbercoun 
OL An. anc. 
Aslurlenne... 
I.t Lucette... 
Moki et Had 
Tekkah 

c Silésie.. 
Beth. d'Allm 
Bras. C.N.F.. 
Motte-Cord... 
taïc. St-Am. 
Peyrtssac 

M2 : : 

l it :; 
1249 " 

3 4 0 6 " ' 

298 • ' 

C P E D I T N A T I O N A L 1*1* 

Le N" 7.0M81uestr emboursé par un mil-
Uon de francs. 

Le N' 1.475.397 est remboursé po r 

Les cinq nuln£roç suivants sont remboursés 
chacun par lou.uou ir. 
9.097.989 9 131.132 MBUM 6961.580 8313.499 

Les, dix numéros suivants sont rembourses 
chacun par sa.0B* lr. 
1.900.6O0 3.7V!>.Gi;9 3.940 454 4.JÎ2.99» 4.547.ÎS5 
S. .;.'. :n t : • *SI t 6li.6S» 7.043.3SS 7.931 S53 

Les numéros des centaines renlermnnt des 
. , . , ,« . , _ IOO.OÛO et 

50.000 sont remboursés à 000 fr.. 
En outre. M antres séries supplémentaires 

sont également remboursables S 600 lr. 

C R E D I T N A T I O N A L t t t l 
Les numéros 319.493 des six séries 0 S 

5 millions sont remboursé* chacun par 
100.000 francs. 

Les numéros 659.493 des six séries 0 à 
5 millions sont remboursés chacun par 
50.000 francs. 

Les quatre numéros entrants : 949 493 — 
489.493 — «99.493 — 899.403 des Six BsraH « A 
5 millions sont rembourses chacun par 
10.000 rrasxai 

Les quatre numéros suivants : 029 493 -<-
549.493 — 710.493 — •44.4M des six séries 0 à 
5 millions sont remboursés chacun par 
5.000 francs. 

Tous les bons dont les numéros se termi-

• r l'un des trol* nomDree suivant» t 
*493 — 9 .V15 sont rembourse* a 

i '•-.' rr , sauf les 60 bons déjà oaoncés et 
ixul sont remtioursés par 100.000 fr. —60.000 fr. 
— IO.'JJO fr et 5.000 fr. 

CREDIT NATIONAL M*» 
Les numéros 9J3.376 des quatre série» • t 

.1 million* sont remboursée chacua par 
tos.es* franc* 

m e s numéros des centaine» «ont rem­
bourses a 596 francs. 

esta* numéros : 95 88» — SM.7W — 
— CIT.TUt — (51 :^, — 7S7.8SO — 

.1 — «l».427 — •98 657 m 
des quâtro séries o a 3 million* sont 

rembourses cliac-un par lâ.uuo francs. 
l i s autre» numéros des centaines sont 

remboursé* à 5-.>« francs 
Sont également remboursables S sas fr.. k* 

séries suivantes : 150.901 a 151.000 — «17.»1 
1 «M — 4M Vil A 500 — tSO.BOl S 4*0 000 —. 
55».SOI 4 900 — 784.001 A 100 — S&S.SM à 300 — 
987.801 4 900. 

GAGNEZ DE L'ARGENT 
en cult ivant n o s fameux CHAMPI­
GNONS a WHITE OUEEN ». O n * 
s imple place inuti l isée suffit . D e ­
mandez brochure n° F. 28 gratuit» 
à Industries Continentales du Cham­
pignon, 2, rue Dwersbosch. Llnke-
beok (Belg ique) . 15» 

BOURSE DE PARIS DU 2 JUIN 1936 
VALEUR» |C. préc. le. du J.l VALEURS |c . prèc lc . du J 

MARCHÉS DES COTONS 
DU 2 JUIN 1931 

LE HAVRE. — Juin. 246.30 : ' juil let . I 
249 : août, 251 : sept.. 251 ; oct., 252 : ! 
nov.. 250.50 ; déc.. 254.50 ; Janv.. 25fl ; | 
fév.. 257 ; mars. 258 : avril. 257.50 ; mol. 
258.50. —i Hausse, t à 2 franot. 

LIVERPOOL. — Hausse, 7 à S pane*. 
NEW-YORK. — Hausse, 7 à 12 points . 

OILICATION». — Département du Nord 
19*3 6 %, 495; 1996 7 % (Janvier-Juillet.. 470; 
1996 7 •% (Mars-Septembre). 465: 1997 7 %. 
«75; 1931 4 % (remb. S 1.000). 630. — Dépar­
tement du Pss-de-calsls 1996 7 %. 465; 1997 
7 %. 455; 1998 » %. 775; 1935 5 »A. 710. — Cré­
dit National 1919 » %. 460; 1990 5 %. 450; 
1991 6 %. 500: 1999 6 %. 480; 1993 6 % (Fé­
vrier-Août). 460; 1993 6 % (Avril-Octobre). 
450; 1994 6 %. 460; 1934 5 %. 840. — Denain 
et Aniin 1997 6 %. 810. - Eglises dévastées 
(Group, de reconstr ) 1998 6 T«. 490; 1998 
5 %. 895; 1931 4 v

0. 795. — Grosse Métallur­
gie 1931 4 %. ses. — HoulUères du Nord et 
du p.-de-C. 1997 6 %. 435; Mar» 1931 4 %. 
710 — Gai et Electricité ICI* Gl* de) 5.50 <*,. 
7.>5 — interbrabant 4 50 %. TW. — Blache 
Salnt-vasst 1931 5 %, 590 — Denain et Auzin 
iî>:« 5 50 %, 7V) — Forces et Aciéries du 
Nord et de l'Est 1908 4 %. 475; 1930 4.50 %. 
650 — Pont-SVendln (Société Métallurgique 
de) 5 %, 347. — Senellc-Maubeuge 1930 4.50 
% 630. 1931 4.50 %. 1990. — Cotonnier* de 
Flree 4.59 %, 50t. — Lainière d* Roubaix 

M , 
5 so %, 710. — Société Anonyme do pelgnag« 
1931 4.50 %. 550. — Société do Filatures 
(Anc. Ets Désarment et fils), 515. — Chico­
rées supérieure* (Société Industr.) 5 %. 935. 
— Eternlt 5 %. 900. — Flnalens 5 %, 735. — 
Immobilière de l'Artois 4.50 %. 670. — In­
dustrielle et Agricole ds la Somme 6.50 '-... 
336. — La Lommoise (Hab. a bon marché) 
5 %. 695. — Produiu chlmlquee du alariy 
4.25 %. 692. — Soumont (Mines d») 5 %. 666. 
— Union Bancaire du Nord 5 %. 78a. — 
Beerlngen S %, 681. — Bruay 1939 5.50 %. 755. 

COUPONS A N N O N C t » 

4 Juin. — Oai et Electricité dUewln-Con-
pUrny (répartition de réserve): N# 96 cou­
pon brut. 65; coupon net A payer : nomi­
natif 12 %, 57,20; porteur, 49.40. 

5 Juin. — Courrléres; N* 4; coupon brut. 
8,50; coupon net 5 payer : nominatif t» %. 
7,76; porteur. 6,98. 

L* d4c)*nch*ur disposé dans l 'abattant vous p i t l l t d « f in i r 
l 'appardil av«c les d«u« moins «t d * prendra, t a n t appui , det 
instantanés à I 10**. Tout la» tassa sont munis d'un véritabla 
anai t igmat Voigtlàndor. Misa o u ooint sur trois râperas i pay-

ts, ou sar •chalM 
n 6 x 9 a t 4 , S x 6 _ _ 
r las doux formats. Prix à partir da 195 fr 

mVr+ EM VXNTE CHEZ TOUS LES RBVENDEURS 

PARQUET CO 
3 % perp 
3 X amort.. . 
3 1/2 %amor. 
t % 1917 
4 % 1918 
t % 1990 
4 % 1(«5 

I 
4 1 2 % 1939 P 
O. Tr 4 1/2 33 
Ch. r. Et 4 % 

_ 5 % . . 
P.T r. 5% 2». 

- . l ' 2 % 9 9 . 
Bons du Tr. 

7 % 192* 
t 1/9% 1933... 
Cais aut. 4 1/1 

Crédit N»t 
5 % 1919..'..-
5 % 1920 . . . 
6 «Si l ? " 
Juillet 1999-. 
janvier 1923. 
Juin 1993...-
Janvier 11H4. 
5 % 1839 
4 1/2% 1932.--
f, % 1934..... 
Dep.N.e %2i. 
Banq. de Fr.. 
Soc. Cèuér.. 
Ch. F. Est. . . 

— <Lyon. 
— Midi.. 
— Nord. 
— Orlé.. 

Métropolitain 
Elect. Paris. 
El. G. du No 
En. El. N. F. 
Thom. Houst 
Nord-Est 
Schneider 
Tréfll. Havre 
.Courrléres— 
Lens 
Vlcolgne 

329 
3*1 .. 
398 
363 ..' 

512 50 
857 .. 
724 .. 

281 OC 

MPTANT PARQUET COMPTANT 
Kuhlmahn... I M* 
Peugeot , 
Egypte unir, 
lapon 1907... 
Russe consoi 
Royal liutch 
Suer. Enypt 
El Lille R T 
Col Si-Qurnt 
Le Bien et Clé 
Saint Frères. 
Ac. Longwy. 
Ac. du Nord. 
Ac. Paris-Ou. 
\ Sam-Mse.. 
Ac bel 
( han. France 
Cons. Nd Fr.. 

Boléo. 71 

852 .. 
427 

5825 .. 
858 . 
723 . 

Constr Mec. 
Flve5-Lllle... 
.leumont act 
F n M. C F. 
Den.-Anzin.. 
Louvroli 
Sen -Maub... 
Bethune art. 

10». 
Anlche 
Aniln 
Blangy 
Carvln 
Dourges 
Ligny-1-A4re. 
Maries 
Ostricourt — 
Lille-Bonn. p. 
Kall Ste-T. 10 
Verr. Anlche 
Clm Franc-
Cim. Boulonn 
... O Ste-B... 
Bokanowski.. 
Poliet Chaus. 
Mars de oréd. 
Zincs Silésie 
Astur Mines. 
SuRaphaél... 

VALEURS le. prée \C. en t 

BANQUE COMPTANT 

< larenca. 
Llévin cp 90.. 
La I.ucètie... 
rublie 

PARQUET T E R M E 
rianq de F. . 
Ranq. Paru, 

i Paris. . . 
. Nat. d Es. 
Crédit Fonc 
crédit Lyon. 
Pennaroya... 
tiafsa 
M c o b a l n 
iitroen. 
S a y . . . . . - " - . 
Konc. Egypt. 
W a t t - L l t l 
Central-Min*. 
Montecatim.. 
Rio-Tinto 
sorv. Aiot . . . 

333 
7*t 

23*6 , 
1353 . 
14* . 
4 M . 

121J . 
372 . 

m'-

su '* 
43 3» 

1 * 4 1 . . 

BANQUE T E R M E 
A1M.. . 
\stra Rom.. . 
Bruay 1/10... 
Caoutchouc*, 
i tiartered.... 
Concordi* 
De Beers ord. 
ùoidtieids 
Hull. d*Pét . . 
lagerslont— 
Llévin Act.. . 
Malaccaord.. 
Mexic Eagle. 
Gr Lacs Air.. 
Kandmines... 
sheU Transp. 
Siiva Plana.. 
rangany**.. 
Tharsis 

îeul. Mont.. 

131 " 

U2ibi 
«0 2* 

33» . .J 342 ^ 
I5é . 
M •[ 

122*0 

8 3 * 6 
«66 . . 

HT» 
' i » . . 
»TJ.. 

uo.. 

169 
132 
123. . 
IM . 
•4TS 

«M .. 

M l , . 
7« 53 

M l * 

O B L I G A T I O N » . — V I I I» d« **«rl» : 
345 ; 1375. 4M ; 197*. 433 ; 1899. 918 -, 
«6. 990 ; 1898, 950 ; '899. 238 ; 1904. 
1910. 9 3/4 <7c. 294 ; 1910. 3 %. 908 ; 
299 : 1998. 5 %. 71» ; 19». 4 l.'S %. 
1930. 4 %. 669 ; A lots. 1930. 4 %. 
1931. 4 %. 667 : Fortlf. 4 %. 639 ; 
4 1/9 %. 734 ; 1934. 5 1/2 %. 891 ; 

-, ; 1935 77S 
FMWlAr**. — 1S79. 55» ; 1883. 257 ; 

969 ; l/=>. 56.25 ; !St». 980 ; 1903. 2S9 ; 
1913. 3 J/2 %, 782 ; 1913. 4 %. 

1930. 4 1/2 M* 

O i i m u n i l a . — 1S7*. »1« ; la**, m» 
«45 ; 1899. 285 ; 1899. 966 ; 190*, tTt 
14950 . 1926. 548 ; 1927. 4SI ; ItS*. 
1930. 4 %. 835 ; 1931. 4 %. 6B6 ; 
659 j 1932. 681 ; 1933. 5 \ . 7*4 ; M 

P a n a m a e k l l g . i 190. 

CHANGES. — Lonatres i 75.SS. — 
T*rk l 15.19 — B«l|jlqu* i 256.7*. — 
gne i 207.95 — Hcllanda i 1.096.5». — | 
ll'J.70 ; Suis** : 490.095 

BOURSE DE BRUXELLES DU 2 JUIN 1936 
VALEURS C. préOiC.duJ VALEURS C préc. C. du J VALEURS 

Comptant 
Rubelg 3%. 
5 % d. guerre. 
Lois Congo 88 
Banq. Nation 
Soc. Gén. P. . 
Ch. 1er long 
C G. Lacs c.. 
CocSerUl 

C. préc. 

79 76 
5 * . . 
163 

1780 .. 
3800 .. 
434 
580 
707 50 

C. du J 

7» 75 
537 „. 
181 75 

1815 .. 
3785 . . 

^5 . 
102 50 

Comptant 
i on-l Kl. Cl. 
lugrée 
fovidence.. 
,am Mus 

Reeringen.t. 
KeS>-ales 
Laura.. . 
Asiuricnn*... 

Comptant 
Vieil Mont... 
Klectro belge. 
Dhaîbusch... 
silésie 
Canada pac.. 
Tubize ord. . . 
Un. M. Est . . . 

l » f » _ 
2 2 0 6 ^ 
S I S ^ 

2 * < 

FEUILLETON" DU 3 JUIN 1936. — N" 3» 

Beauté 
DU Coeur 

MAXIME L A TOUR 
— Mal de dents ? quest ionna un autre 

voyageur. 
— Oui, une dent que je devrais fai­

re BOignéT-
— Mal de dent, mal d'amour ! rail­

la un compagnon de l'A. M. 
— C'est abrutissant ! soupira Michel. 
A midi , 11 ne revint déjeuner que 

pour voir s'il n'y aurait pas une lettre 
de Claudine. 

_ Mais , ce t te lots encore, son a t tente 
lu t déçue. 

I * soir. 11 lui fal lut lutter contre Maria 
qui s' inquiétait du mut i sme de son maî­
tre. 

M&ts qu'est-ce que tu a s ? quest ion-
Tleille, serais- tu malade T 

£ S 

— Non, m a bonne Maria ; je ne su i s 
pas en , t ra in , voilà tout . 

— n faut te purger. Au pr intemps le 
s a n g est toujours en m o u v e m e n t : une 
bonne purgat ion ca lme tout ça. 

— On verra. 
— Y a pas de : on verra. C'est tout 

vu ! 
Ce soir-là. Michel aurait d o n n é beau­

coup pour faire ta ire la vieille bavarde, 
dont les rélexions. inspirées cependant 
par l'affection qu'elle lui portait, lui 
semblaient oiseuses , superflues, fati­
gantes . 

D a n s sa tête , la m ê m e pensée tour 
nai t e n rond c o m m e un fauve e n cage ; 
quelle raison pouvait empêcher Claudi­

n e de venir o u m ê m e s e u l e m e n t de 
donner s i g n e de vie ? 

Il y réfléchit encore longtemps , d a n s 
son lit. d o n t à l'ordinaire il appréciait 
la mol le tiédeur. 

Cet te nuit- là , s a couche lui s e m b l a hé­
rissée d'épines et c o m m e t r a v e r s e e . d e 
courants brûlants. 

P e n d a n t d e s heures, il se débatt i t con­
tre l ' insomnie e t ses fantômes . 

Enfin, aux premières heures d u Jour, 
il sombra d a n s un sommei l si lourd 
que Maria dut venir à plusieurs fois 
le réveiller. 

Avec la journée qui commença i t , re­
parurent toutes ses craintes , t ous s e * 
soucis , toutes ses appréhensions . 

Pas p lus c e matin- là que les deux pré­
cédents , Claudine ne vint prendre l'au­
tobus. 

Comme l'avant-veillê. Michel l e lais­
sa partir s a n s y prendre place, e s p é ­
rant que la Jeune f e m m e prendrait le 
suivant. 

Mais hé las ! cet espoir fut encore u n e 
fols déçu. 

Toute la Journée, il s e montra triste , 
irrité d'un rien et l'esprit absent . 

En même temps, s o n Inquiétude crois­
sait . 

A tout prix il voulait savoir et met tre 
fin à son martyre de toutes les minu­
tes. 

Mais c o m m e n t s'y prendrait-i l ? 
A plusieurs reprises, il écrivit d e s 

b ioui l lons de lettres qu'il déchirait s a n s 
les recopier. 

C o m m e n t exprimer s e s s e n t i m e n t s 

complexes , c o m m e n t traduire le désar­
roi, l 'angoisse, la crainte d e s o n c œ u r 
tout rempli d'elle, à ce t t e Jeune f e m m e 
qui al lait peut-être rire de lui ? 

Car. à présent , Beauté-du-Cœur n'était 
p lus sûr d e rien. 

Los d o u t e s de Louis Dussaud lui re­
t e n a i e n t à la mémoire e t s o n imagina­
t ion, d'ordinaire peu fertile, s e livrait 
à une débauche de supposi t ions , toutes 
p lus Improbables les u n e s que les au­
tres. 

Et puis , par u n brusque retour de 
s a nature douce e t a imante , à p e i n e 
avait-i l formulé contre Claudine quelque 
terrible accusat ion , que, tout d e suite , 
il e n avai t du regret , d u remords pres­
que, et qu'il lui e n demanda i t pardon e n 
lui-même. 

Toute la Journée il fut e n proie à 
d e s s e n t i m e n t s contradictoires qui lui 
déchira ient le cœur . 

D e v a n t lui, la t a c h e s'accumulait, car 
il se senta i t Incapable de faire quoi que 
c e fût tant qu'il ne saurai t p a s c e qui 
se passait . 

A cinq heures , n'y t e n a n t plus , i l 
d e m a n d a à s o n chef la permiss ion de 
s'en aller tout de suite.- d i sant qu'il 
é ta i t malade e t avai„ besoin de repos. 

C'était la première fols que cet e m ­
ployé modèle sol l icitait u n e heure de 
congé. 

Le chef s 'empressa de souscrire au 
désir de son subordonné e n lui recom­
m a n d a n t de se bien soigner. 

U n e fols d a n s la rue, Michel se d e m a n ­
d a pourquoi 11 ava i t ag i a ins i e t que l 

mobi le l'avait poussé à d e m a n d e r cet te 
heure, d o n t à présent i l n e savait que 
faire. 

P l u s 11 s' interrogeait , m o i n s U trou­
vait la réponse précise qu'il cherchai t . 

Enfin, puisqu'il é ta i t libre, une heure 
p lus tôt qu'à l'ordinaire, qu'allait-il fai­
re de tout ce t e m p s ? 

Pourtant , quoiqu'il n'osât p a s encore 
se l'avouer, c'était pour u n e cause bien 
définie, décidée, arrêtée c o m m e à l'insu 
de lui-même, qu'il ava i t agi a insi . 

Claudine n e pouvait s e méfier de lui 
à cet te heure où 11 avai t l 'habitude d'être 
au bureau, il s'en irait e sp ionner Clau­
dine. 

Il avait b ien u n peu de h o n t e d'avoir 
conçu un tel projet. 

Mais n'était-ce pas le seu l m o y e n de 
savoir ? 

U n e fois q u l l s e fut bien avoué s o n 
projet, Il n 'eut p lus d e c e s s e d e l e 
réaliser. 

Il hé la u n tax i e t se fit conduire 
boulevard Sa int -Germain , à proximité 
de la rue d e Se ine . 

— J'habite au n u m é r o 7 de la rue 
Clément , lui avai t u n Jour d i t Clau­
dine. 

Et c o m m e 11 avait exprimé à l a Jeu­
ne f emme le désir de connaître au moins 
l 'emplacement de son appartement , elle 
lui avait permis un soir, d e la recon­
duire Jusqu'à s a porte. 

— Ce sont les trois fenêtres centra­
les d u second é tage , avait e l le expl i ­
qué, ce l les d o n t l e s volets sont f e r m é s : 

m a i s la lumière f i ltre quand m ê m e par 
leurs fentes . 

Et c o m m e Blanchard demeurai t e n 
contemplat ion devant l ' immeuble mo­
deste , Claudine avait ajoute : 

— J'ai cédé à votre désir ; m a i s m a i n ­
t e n a n t sauvez-vous ! e t que j e n e vous 
voie plus rôder par ici. car il ne fau­
drait pas que m o n père vous remar­
que. ! 

Docile , il n'avait j a m a i s o s é revenir. 
Mais à présent , mai s ce soir, c e n'était 

plus la m ê m e chose . 
Il pouvait désobéir à Claudine : e l le 

le désespérai t bien, elle ! 
S'essayant au pas distrait d'un pro­

meneur indifférent , Michel arpentai t le 
trottoir fa isant face à la m a i s o n dont 
il voulait percer le mystère . 

La rue avait beau être déserte, e t 
l'ombre la g a g n e r de seconde e n secon­
de, il n'osait ni ralentir s a marche ni 
lever les yeux. 

Enfin, il s 'enhardit e t regarda les 
trois fenêtres indiquées par Claudine. 

D e coquets rideaux les orna ient ; o n 
senta i t là le goût d'une femme, se tra­
h i s sant d a n s les détai l s et la recherche 
d'enjol ivements à peine perceptibles à 
des yeux Inexperts. 

S a n s doute le Jour brillait-il d a v a n t a g e 
au second é tage que d a n s la rué, car 
nul le lumière intérieure n'éclairait la 
fenêtre de la Jeune fille. 

Peut-être auss i les hôtes de l'apparte­
m e n t étaient- i ls absent s ? 

U n Instant , Michel s'arrêta à ce t te 
pennée ; m a i s 11 l 'abandonnait bientôt. 

S i Claudine e t s o n pêne ava ien t é t é 
en voyage les volets eussent é té Urés. 

Alors, i l s a l la ient rentrer d'un ins ­
tant à l'autre e t le voir là, p lanté son» 
leurs fenêtres. 

Eh bien t a n t p is ! Michel ae s e n t a i t 
capable d'affronter le père terrible pour 
revoir la (ille adorable. 

M a i n t e n a n t il souhai ta i t ce t te rencon­
tre. 

Mais il lui e n fal lut b ientôt perdre 
l'espoir. 

En effet , là-haut, l es fenêtres d e l'ap-
partemerit de Claudine venaient de s'il­
luminer. 

Appuyé au mur. Michel a t tendai t c o m ­
m e hypnot isé par ces trois lumières. 

Claudine al lait t irer les vo le t s ; U 
la verrait, pourrait lui faire s igne . 

D a n s la pet i te rue proprette, l'ombre 
s e faisait plus dense . 

L'allumeur de réverbères p a s s a avec 
son qulnquet, c h a s s a n t les ténèbres . 

Michel fit quelques pas s a n s quit ter 
des yeux les fenêtres d'où il a t t enda i t 
tant de choses . 

Soudain, de nouveau, U s immobil isa 
s W ' u n e des fenêtres : u n r ideau re ­
muait . 

Claudine l'avait peut-être vu, e t e l l e 
allait se montrer, enf in 1 

Mais, à sa grande surprisa, au l i eu 
de la chère tête blonde espérée, Miche l 
vit apparaître la frimousse inconnue . , 
d'un bambin d'une dizaine d'années . 

(A «uronaV. 
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